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peux dnvenir.
' *" Pn.di.,,,, ,.„ s.-ra a toi ,1e inontr.T c.. ,,1,,. tû

Celle-ci assise, heureuspinpi.f i^.;., 111
«es lèvres étaient 010"^ 'pi '. H, t'a:

•"'?' "«'\''': '" J^- '—«•
cependant pa. un bizarre rS.énôL ë t!vn li

"'''ï' '^' ''' '"'"''"''*' ^'^ ^lle .|<. (Jesdres e,
les s.eas. Antoniet trè. di.Snct«" e "l H

'"
^i^ 'T ''" ,^'^'-«"'"''^« '<"n..n^n ie^^.«e. ,uei,„e te.np. ..., ^^:^\:r:z^:z::z:ij:^:^s:'f

"•llu.stre,s, créer oes œuvres <,ue\oùflo ,,"" "'"'"'" '''^^ P'»» "oM.-s, des n] !

,

" n'^e pas fait pour tenter t*::^ a^^rd^l^i^r " ^"' '^''^'*''"-- ---«''^
.,

^

Jo.^ . trouve r,en de ,rand. de .eau, de .nerit.^; -... ., ,,.,„, ^,,^^,.^^,^,^

l'^t Antoniet, ravi, enthousiasmé, se junir hV.iwI •

oAHrlT"' " '''''' «'^ ^'« -^ «--s ou ,e',te" ai? " '^"'"1!'' '^^ ''^^ ^« ^^^^^-^
ottnrà Marguerite

; Car i 1.. ,I,h-
'^""queirait, cm nom illustre ,m'i| vo..l„,>

-cia!, Antoniet Eseaméla il^s^^gt^lt^^Sr?
'' """'""' ^'" ^•"•^"'- "--" ^^ ^"e"ri . .^

«..t.wiu, ue songeait !/uêre ' ' '"" niveau
Il aimait cette belle fille aux yeux nn, « ri

«uente, peu à peu, s'imprégnait de^oril[,e
''>,"'"' '''^''' " '""^'"^ ^«"^ ''^'"e de Mar-

;^ans les nuages, comme oefui de ÏÏut v"S ^^1""^^*"'^ clésintéressé tou,ou .clés a la réalisation de ses rêves.
^<^"^'»'>'« ^'t.«te, Antoniet ne voyait pas d-obsta— Nous allons contourner la (rrillo ,1,, r 1

car à cette heure-ci le jar în est" é me aSs")
°"^' P°"'"- "''''''' ''''^ -"«- ^it Abeille

te chercher pour te faile déjeûnerT^ nous et Wei
™'''"^' T ^'^'^^ ^'^ J« --"S Stu verras con,me c'est près d'ici, en traversin tT^^^^^^^

"°*^« ^^«"'eure
allées si bien ombragées

!

' ''^^^''^^"^ t'^"" ««s beaux massifs, et par ces belles
lout le monde s'embrassa.

tio74^"%?oVntn^e1l^S'":ceptéi tout à coup Mar^^uerite avec'une inten-

,,^^^ ' p^« au tout. r.?ondit '^Ss^-;-r^^^r-^p^-..^^^^^
terJs'unS X^enleti:;:"^

^'^^"^P'^Sner jusqu'à la maison avec ton frère
; nous res

Ab'enirint^Xf
^'^ ''' '"•^"^' --« J« - -- P- laisser maman seule.—Tu es adorable, mon trésor InJ rUi- ji

que .ie lui ai choisie'moi-même '

c'es^tLlTe^o™ ^e TT""T '^'^""^- ^-«-que.
sortir quelques instants.

personne de toute confiance, et avec elle tu peux
—Oui, appuya Lise en couvrant Monette d^ V.;.

tout <!« suite, parc- ,|ae .l.m.i„ ,12 „™. ' ,
'"

' '°"'"'> '" ™" '1™ '" « coud è,
»..'"« et tout .„a„ir .i^.sZZZZZ'Z'tr"^: "' '»"»» ••«"«. P"" '>^"t^

vo.^rnroi'itr'ïïir-ut':^'-'""^^^^ ^^ »-*.• m„.h. „..„.„.
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